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l'aspect du sol -qu'ils ont ébran.M;, ils précipitent du sommet
des plus hautes montagnes d'énormes rochers : quand les cou-
ches supérieures se trouvent placées sur un terrain meuble, des
montagnes entières peuvent .être renversées et couvrir de leurs
débris les plaines sur lesquelles elles dominaient. Souvent le
cou rs des fleuves et des rivières est suspendu, les lacs sont subi-
tenment déssechés, tandis que des sources. d'eau considérables
jaillissent dans dles lieux inaccoutumés. Sur les côtes, on voit
la, mer s'éloigner rapidement, et -laisser ses rivages à sec ; ou
bien, au contraire, soulever ses flots d'une manière effrayante,
benucoup utn- dessus (le leur niveau ordinaire, et iionder de
malheureux pays contre lesquels toute la nattúre parait conju-
rée. En 1586, un tremblement de terre qui eût lieu près de
Lima, dans une étendue de cent soixante-deux lieues, lit mon-
ter la mer (le quatorze brasses: là la suite d'un autre, l'île de
Forniose se trouva, pendant douze heures,.,entièrement cou-
verte-par la mer: à Lisbonne, la premièresecousse it.remonter
les eaux (lt Tnge, qui inondèrent la ville. Lors (u terri-
ble trenblement de terre qui eût lieu ù la iJamaïqte en 1692,
deux montagnes, par leur chûte dans le Sixteen-mi le-walk, dé-
tournèrent si complètement son cours, ,que pendant plusieurs

jours, les liabitans croyaient la masse 'entière de ses eaux abî-
inée dans les ettrailles de. la terre. Les poissons qui restèrent
à sec dans le lit du fleuve fureni,, dit-on, d'unegrande ressour
ce pour les malheureux menacés de la disette.

Quand on parle des tremblemens de terre, il est rîporjaint,
pour s'en faire une idée justde, se souvenir qu'ils lie*consigent
presque jamais en une sieule secousse, plus ou moins prolongée,
mais qu'on rattache, avec raison, a u même phéomène les
secousses qui surviennentt cri quelques.jours,: mme qpatd-leur
nombre monte à plusieurs centaines. , Il est des tremblemens
de terre qui ont duré plusieurs mois, mème des années entières;
ce qu'on a eu accasion de remarquer particulièrement dans
l'Amérique méridionale, . . Quand les tremblemens de terre se
font sentir dans une grande étendue de pays, les secousses se
communiquent tiès rapi(lement. d'un lieu i un autre, et elles
parcourent quelquefois jusqu'à cent lieues dans moins d'une de-
mi-heure.. Le bruit, qui se produit dans ces occasions a tou-

jours été. comparé à celui que feraient u grand nombre de
charriots chargées, entrainés rapidement sur le pavé.

Le retour des trenmblemens de terre:n'est soutnus i aucune pé-
riodicité, dans quelque pays que ce soit : ils n'ont aucun rap-
port avec les marées.
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